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Présentation du fascicule
Pour  les  mois  de  novembre  et  de  décembre,  ce  fascicule  rassemble

quelques cantiques sur les fins dernières et pour le temps de l’Avent. Beaucoup de
ces cantiques ne sont pas connus, malgré des mélodies populaires ou anciennes.
Quelques-uns méritent tout de même une présentation. Pour Aloÿs Kunc, auteur
du célèbre « Pitié, mon Dieu », dont l’air est réutilisé pour le cantique « Pensez-y
bien », nous renvoyons à l’introduction du fascicule 2.

Les mélodies populaires
Parmi les sources de cantiques sacrés, on retrouve de nombreuses mélodies

populaires  bretonnes.  Le  célèbre  cantique  du  paradis  en  est  un  exemple.  Les
motifs sont très simples (sur trois notes, mais pas martelées), le rythme en fait une
sorte de berceuse (du repos éternel). On notera le mode de la (ou mode de ré),
c’est-à-dire que le sol n’est pas dièze, ce qui enlève l’effet de sensible, comme
dans beaucoup d’airs populaires (cf. la vidéo sur le sensible et la sensible).

L’abbé Joseph Besnier, directeur de la maîtrise de la cathédrale de Nantes et
auteurs  des  célèbres  recueils  de  cantiques  et  de  motets,  retrouve les  mélodies
populaires ou tâche de s’approcher de l’esprit populaire en recomposant certaines
mélodies.  Nos  fascicules  font  une  large  part  à  son  œuvre  que  nous  tâchons
modestement de reprendre. On admirera la simplicité du cantique « Nous passons
comme une ombre. » Le cantique « Nous n’avons à faire », que l’on trouvera au
1er fascicule, est légèrement plus difficile, surtout dans les sauts de quarte (sol-do)
qui ne nous sont plus très naturels aujourd’hui.

Il  convient  de  rappeler  ce  que  nous  disions  au  1er fascicule :  l’air  du
cantique « Chrétien, travaille à ton salut » le rend impropre à l’usage pendant la
messe, il doit être réservé aux processions et pèlerinages.

Les Noëls anciens
Avec le temps de l’Avent, nous touchons quelques Noëls anciens : « Venez,

divin Messie », ou « ô Dieu de clémence ». Le fascicule de Noëls sera l’occasion
de développer ce volet. On peut déjà dire que l’esprit populaire est très marqué
dans ces Noëls : une mélodie simple et entraînante, sans être rengaine, ni musique
légère.

Les cantiques baroques du XVIIe et du XVIIIe

Nous voyons apparaître ici un cantique de Saboly, « Versez du ciel. » Il faut
y remarquer l’alternance du fa dièze et du fa bécarre qui témoigne de l’époque où
la musique oscillait encore entre tonalité et modalité. Il s’agit de l’air du Noël « A
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la Venue de Noël », que les organistes ont ensuite varié à l’infini. C’est donc un
air bien connu.

Une deuxième pièce date de l’époque baroque (au sens large) :  « Au fond
des brûlants abîmes », complainte des âmes du purgatoire de Dauvergne (1713-
1797) qui nous disposera pendant ce mois de novembre à prier pour ces  âmes
souffrantes qui ne peuvent rien pour elles-mêmes. Le compositeur est violoniste et
directeur de la Musique royale et de l’Opéra. D’origine modeste, il brilla à Paris
comme successeur  de  Rameau et  Mondonville.  Il  écrit  plus  d’œuvres  pour  la
scène que pour la messe, mais la complainte dont nous parlons n’a pas l’ampleur
de ces musiques de scène.

L’esprit grégorien chez dom Deprez
Dom  Deprez,  décédé  en  1928,  était  moine  de  Maredsous  où  il  fut

longtemps l’organiste. Il composa de nombreux cantiques populaires publiés aux
éditions de la Schola Cantorum (5 séries).  Il  cherchait  l’union entre les pièces
d’orgue et la liturgie du jour.

En 1913, il donne ce mot sur la composition des cantiques :  « Écrire des
mélodies assez religieuses pour toucher les âmes, assez chantantes pour plaire à
la foule, assez délicates pour ne pas déplaire aux “artistes” ».

Nous présentons ici  « Dieu  très bon,  Dieu Sauveur »,  qui  veut,  par son
rythme assez libre et ses intervalles, se rapprocher du chant grégorien, de manière
à être une paraphrase de l’hymne des vêpres de l’Avent. Les cadences sont assez
variées,  elles  doivent  être  bien  posées  à  chaque  virgule,  même  si  le  rythme
indiqué est une simple croche, en prenant un temps pour respirer avant de repartir
sur ce flot  assez continu de croches, pourtant  bien rythmé comme une hymne
grégorienne. Seul le passage de fin du couplet (« vous venez, ô Jésus … ») tient
plutôt de l’esprit tonal. De ce fait, il faudra veiller à ne pas le faire éclater, afin
qu’il ne casse pas l’état d’esprit donné par le reste du cantique.

Par l’abbé Louis-Marie Gélineau, prêtre de la FSSPX
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4. Ah ! puissions-nous alors connaître
La douce paix, l'ardent espoir
Des serviteurs qui font valoir
Les talents de leur maître !

5. Puisque notre âme est immortelle,
Laissons les biens qu'il faut quitter !
Tout passe, tout est vanité,
Hors la vie éternelle !

2. Comme le vent éteint la flamme,
Comme il effeuille chaque fleur,
La mort, sans bruit, comme un voleur,
Viendra prendre votre âme.

3. Plaisirs, honneurs de cette terre
S'effaceront à ce moment :
Devant Dieu, l'âme au jugement
Paraîtra solitaire !

abbé Joseph BESNIER
d'après un ancien air

NOUS PASSONS COMME UNE OMBRE
E. BLINEAU





 









 

 









 

 

 





























 



ne.taicerinestenL'heurenir ?vemort

lanousronsverQuandrir !

ne,vaibreomune

moupourquesonsnaisneNous

commesons pas1. Nous

rall.

Très modéré

5



4. C'est pour toute une éternité
Qu'on est heureux ou misérable...
Que, devant cette vérité,
Tout ce qui passe est méprisable ! (bis)

5. Dieu tout-puissant, daignez graver
Au plus intime de notre être
La volonté de nous sauver
A quelque prix que ce puisse être. (bis)

2. Oh ! que l'on perd en le perdant ! ...
On perd le ciel, où, sans partage,
Le Dieu Très-Haut, le Dieu vivant,
Se donne à nous pour héritage. (bis)

3. Que peut servir tout l'univers
A l'insensé qui perd son âme,
S'il doit toujours, dans les enfers,
du feu vengeur subir la flamme ? (bis)

On pourra également chanter ce cantique sur l'air de "Vive Jésus ! Vive sa Croix !"

Air traditionnel
CHRETIEN, TRAVAILLE A TON SALUT
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4. Pensez-y bien ! courte est votre existence :
Comme les flots vos jours vont s'écouler.
Après la mort l'éternité commence :
Chrétiens, cette âme, il vous faut la sauver !

5. Pensez-y bien ! la prière à Marie,
Le pain des forts, la fuite du danger
Conduisent l'âme à la sainte Patrie :
Chrétiens, cette âme, il vous faut la sauver !

2. Pensez-y bien ! les plaisirs de la terre
N'ont qu'un éclat trompeur et passager.
D'un ciel sans fin votre âme est l'héritière :
Chrétiens, cette âme, il vous faut la sauver !

3. Pensez-y bien ! Jésus s'est fait victime
Pour racheter votre âme et la payer.
Le sang d'un Dieu fut sa rançon sublime :
Chrétiens, cette âme, il vous faut la sauver !

A. KUNC
air de "Pitié mon Dieu"

PENSEZ-Y BIEN !
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4. Les larmes d'ici-bas,
Les peines, les combats,
Ne troubleront jamais
Mon éternelle paix ! (bis)

5. C'est Dieu, l'Immense bien,
Auquel ne manque rien,
Qui remplira mon cœur
De son amour vainqueur. (bis)

6. Louange au Cœur Sacré,
Qui nous a préparé
Ce grand bonheur sans fin,
Sans ombre ni déclin ! (bis)

1. Je crois au Paradis
Jésus nous l'a promis :
J'espère aller un jour
Au glorieux séjour. (bis)
2. Quand s'ouvriront mes yeux
A la clarté des cieux,
Je verrai la splendeur
De Dieu, mon Créateur. (bis)

3. Je verrai la beauté
Du Christ ressuscité,
La mère de Jésus,
Les Anges, les Elus. (bis)

air breton
JE CROIS AU PARADIS

E. BLINEAU

   

  

   



  





 




























jour.
teur.

sé
a

eux
Cré

ri
mon

glo
Dieu

Au
De

jour
deur

un
splen

ler
la

al
rai

père
ver

Je
J'es

teur,
jour,

aCré
séeux

monDieu
riglo

J'es
Jedes

mis ;
cieux,

l'a
té

pronous
clar

Jé
A

sus
la

De
Au

deursplen
jourun

larai
leral

ver
père

dis,
yeux

ra
mes

au
vri

Pa
ront

crois
s'ou

1. Je
2. Quand

rall.

Doux
Lent











8



5. Le Ciel en est le prix !
Rends pour moi ce service,
Fais-moi ce sacrifice...
Dieu parle, je souscris.

6. Le Ciel en est le prix !
Endurons cette injure :
L'amour-propre en murmure,
Mais soudain je me dis :

7. Le Ciel en est le prix !
Dans l'éternel empire,
Qu'il sera doux de dire :
Tous mes maux sont finis.

2. Le Ciel en est le prix !
Mon âme, prends courage,
Ah ! si, dans l'esclavage,
Ici-bas tu gémis.

3. Le Ciel en est le prix !
Amusement frivole,
De grand cœur je t'immole
Aux pieds du crucifix.

4. Le Ciel en est le prix !
La loi demande-t-elle,
Fût-ce une bagatelle,
N'importe, j'obéis.

abbé Joseph BESNIER

LE CIEL EN EST LE PRIX
Saint Louis-Marie GRIGNION de MONTFORT
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DAUVERGNE (1713-1797)

Plainte des âmes du purgatoire
AU FOND DES BRÛLANTS ABÎMES

E. BLINEAU
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4. Si vous venez, Roi glorieux,
Nous vous verrons, victorieux,
Fermer l'enfer, ouvrir les cieux.
Soyez-nous secourable ;
Les cieux nous furent destinés ;
Venez, Sauveur aimable,
Venez, venez, venez !

3. Que nos soupirs soient entendus !
Les biens que nous avons perdus
Ne nous seront-ils point rendus ?
Seigneur, vos saints oracles
A tous les siècles étonnés
Promirent ces miracles :
Venez, venez, venez !

Abbé PELLEGRIN (1663-1745)
Noël populaire

VENEZ DIVIN MESSIE
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4. Gloire au divin Maitre
Qui bientôt va naitre !
Que nos chants joyeux
Eclatent jusqu'aux cieux !
Que les chœurs des anges,
Au divin séjour,
Chantent les louanges
De ce Dieu d'amour ;
Et que par le monde
Toute voix réponde :
- Gloire au divin Maitre, etc.

3. Un dur esclavage
Fût notre partage ;
De tout l'univers
Il vient briser les fers.
Loin de sa présence
Le péché s'enfuit,
Et par sa puissance
L'Enfer est détruit ;
A tous sa naissance
Rendra l'innocence.
- Un dur esclavage, etc.

2. O bonté divine !
Dieu vers nous s'incline ;
Du divin amour,
Paraît enfin le jour.
Dans une humble étable
Il va naître enfant,
Pauvre et misérable,
Dans le dénûment.
Heure d'éspérance !
C'est la délivrance !
- O bonté divine ! etc.

Noël d'origine Suisse

O DIEU DE CLEMENCE
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E. BLINEAU
Noël breton

PARAISSEZ  MONARQUE  AIMABLE
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4. L'homme est fragile et décevant.
 Seigneur, il vous a fui souvent
Et ses péchés s'en vont pleuvant,
Comme les feuilles sous le vent. (bis)

5. Malgré nous, puisqu'il vous a plu
Que l'homme un jour soit votre élu,
Sur vos enfants, Maître absolu,
Faites descendre le salut. (bis)

2. Seigneur, vous êtes irrité,
Car votre temple est déserté :
Dans la campagne et la cité
Règne partout l'iniquité. (bis)

3. O Seigneur, détournez de nous
Votre regard et son courroux,
Pour que vous nous soyez plus doux,
Voyez, nous sommes à genoux. (bis)

SABOLY (1614-1675)

VERSEZ DU CIEL
Abbé J. LEFORT
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4. Voici venir cet heureux jour,
Allons répondre à tant d'amour,
Vivre avec Jésus pour toujours.
La terre s'illumine,
L'Enfant-Dieu veut notre salut
Relevant notre ruine.
Venez, venez, venez !

3. Frappés, blessés, pauvres, meurtris,
Pour ceux d'hier et d'aujourd'hui,
Jésus va naître en pleine nuit.
Pour combler le dommage,
A lui la louange et l'honneur,
A lui gloire et hommage.
Venez, venez, venez !

VENEZ SAUVEUR AIMABLE
Mélodie XVIIIème
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Dom DEPREZ (†1928)MEMENTO RERUM CONDITOR
DIEU TRÈS BON, DIEU SAUVEUR
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